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Cette formation a été l’objet d’une analyse sur l’appropriation du dispositif AVA
 pour notre thèse en sciences d’information et de la communication soutenue en 2007. Dans ce texte nous présentons brièvement l’éducation en ligne à l’Université Virtuelle de Guadalajara (l’UDGVirtual) et nous traiterons plus particulièrement la formation en LED, un aperçu général des espaces et des fonctionnalités du dispositif d’apprentissage en ligne AVA, ainsi que quelques mots sur les résultats de notre recherche. 

L’éducation en ligne à l’UDGVirtual

Les premières initiatives d’éducation ouverte et à distance ont vu le jour il y a plus de 30 ans, dans diverses facultés, mais c’est avec cinq unités qu’officiellement nous pouvons en faire l’historique. le Système de l’université Ouverte et à Distance (SUAD), créé en 1990, est le permier service à proposer une offre de formation ouverte et à distance. Il est suivi par la División de Educación Abierta y a Distancia (DEAD) en 1994, puis par la Coordinación de Educación Continua, Abierta y a Distancia (CECAD) en 1994, et la Coordinación General del Sistema para la Innovación del Aprendizaje (INNOVA) en 1999. Lors de cette dernière étape, l’institution commence à développer des modèles, des environnements et des contenus d’apprentissage en ligne. Elle consolide un programme de formation disponible pour tous les professeurs des centres universitaires dans les niveaux d’enseignement « Media » et « Supérieur »
. Une unité de recherche a également été créée.  

Le 1er janvier 2005 a été conçu le Système d’Université Virtuelle (Sistema de Universidad Virtual UDGVirtual) qui correspond à l’organisation actuelle. Ce nouveau statut a favorisé une certaine autonomie pour le fonctionnement des modalités non conventionnelles. Parmi les changements significatifs, notons la centralisation de certaines démarches administratives comme l’affectation des enseignants et les inscriptions des étudiants. Dans la nouvelle structure, un recteur est nommé et trois directions sont établies : académique, technologique et administrative. La mission de cette nouvelle structure est d’«offrir des programmes éducatifs, certifier des études, réaliser des activités de recherche, de coopération (nationale et internationale), de diffusion et de soumettre des plans d’étude soumis à l’approbation  du conseil universitaire»
.   

L’UDGVirtual, travaille de façon coordonnée avec les centres universitaires dispersés dans l’état : CU Valles, Ciénega, Altos Tepatitlan, CU Lagos (Lagos de Moreno), CU Norte, CU Sur, CU de la Costa. Ces centres, jouent le rôle de médiateurs pour que les étudiants puissent bénéficier des visioconférences, réaliser les inscriptions aux formations, obtenir des renseignements sur les programmes offerts et leurs faciliter l’accès à formation initiale via le dispositif AVA. 
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Carte des centres universitaires régionaux dans l’état de Jalisco

En ce qui concerne les étudiants inscrits aux formations à distance offerts et aux formations en ligne dans les niveaux lycée, licence, maîtrise, troisième cycle et formation continue, en 2006 ils étaient « 1 294 étudiants provenants de 86 des 125 municipios de l’Etat de Jalisco, de 29 autres Etats du pays, et de trois pays d’Amérique Latine ».

L’organisation académique

Deux statuts hiérarchiques sont désignés : « le conseiller titulaire et le conseiller adjoint (asesor titular et asesor adjunto) »
. Au niveau de l’encadrement des étudiants, les conseillers titulaires et les conseillers adjoints réalisent les mêmes fonctions, c'est-à-dire qu’ils jouent le rôle de professeur et de tuteur à la fois, mais évidemment, avec des styles bien personnalisés. 

Le conseil académique est formé par un enseignant titulaire d’un cours, dont il est responsable pour les contenus et le programme, ainsi que par les enseignants adjoints qui sont assignés à un ou plusieurs groupes de ce même cours. Chaque année, ils se réunissent pour faire un bilan et décider des changements à opérer dans le programme et le contenu des cours. 

La formation des professeurs à l’UDGVirtual est réalisée à partir d’un programme dénommé « travail en réseau » qui est opéré à partir des matériaux et des séances en ligne concernant deux domaines de compétences : l’induction à AVA et l’encadrement des étudiants. Une fois que les professeurs ont acquis une certaine expérience, ils participent à la formation des débutants à partir de l’organisation des forums de discussion. D’après le gestionnaire, tous les enseignants sont contraints de prendre cette formation initiale. [MG] « Bien évidement tout dépend de l’expérience des enseignants dans la modalité, pour certains cette formation n’est pas vraiment nécessaire, car ils maîtrisent déjà d’autres plates-formes plus complexes. Pour eux, ce n’est ne pas la peine de prendre la formation. Par contre, pour les professeurs qui découvrent le e-learning, des fois ils prennent beaucoup de temps avant qu’ils d’être vraiment opérationnels ».

En ce qui concerne le modèle éducatif, il est orienté vers le changement de paradigme éducatif, c'est-à-dire de placer les apprenants au centre du processus, pour allers vers la création de communautés d’apprentissage. L’enseignant devient un accompagnateur du procesus en priviligiant une relation horizontale avec l’étudiant. 
La formation de maîtrise en éducation sociale (LED) 

Cette formation a les mêmes crédits que n’importe quelle maîtrise présentielle et s’étale sur une durée de 4 ans. Le cursus et les matériaux ont été crées pour la modalité en ligne et il s’agit de la première formation longue qui a été créée complètement en ligne. Le cursus est composé des quatre axes : l’axe de formation basique avec tous les cours obligatoires, deux axes de spécialisation, un obligatoire et un autre optionnel, et l’axe de travail de recherche. 

LED a commencé à fonctionner en 2000, suite à deux années d’opération avec les plates-formes WeBCT et Model. Une plate-forme propre a été conçue (AVA) afin de proposer un dispositif plus approprié aux besoins institutionnels et aux acteurs des formations. C’est avec le LED que cette nouvelle plate-forme est utilisée pour la première fois. Ainsi, enseignants et étudiants témoignent d’une migration graduelle de WebCT à AVA, non sans bouleversements dans le processus d’apprentissage, comme le confirme un forum de discussion destiné à résoudre les doutes et connaître les opinions des professeurs au cours des premiers mois d’utilisation du nouveau dispositif en 2002. Cependant, la majorité des enseignants ont souligné trois avantages considérables du passage à AVA : d’abord, il est entièrement en espagnol, et non en anglais comme antérieurement ; ensuite, il est simple et, enfin, il accorde aux enseignants de la facilité pour construire leurs cours.    

Il faut toutefois souligner que beaucoup d’ajustements ont été nécessaires, comme par exemple nous explique le concepteur [EV] : « dans la première version, tout naturellement, nous avions laissé les sigles FAQ [ Frequently asked questions] avec l’icône d’un point d’interrogation, comme dans l’ancien programme (Web CT). Mais, à notre grande surprise, de très nombreuses personnes s’interrogeaient sur l’utilité de cette fonction ; alors nous l’avons remplacée par "doutes" ».  

Ainsi qu’en témoignent les fiches descriptives, les cours sont orientés vers une dynamique d’étude de cas ou des discussions de thèmes par unités ; les activités d’apprentissage et la méthodologie de travail sont rythmées par les unités d’apprentissage du cours. A la fin du module, les étudiants doivent fournir ce qui est appelé l’activité intégratrice, qui comprend à la plupart des unités d’apprentissage abordées dans le cours et qui généralement, pèse le plus lourd dans l’évaluation finale. Dans de rares exceptions, cette activité intégratrice est un produit de groupe, mais même dans ce cas, elle doit être adressée au professeur de façon individuelle par les étudiants. 

Dans tous les cas, l’évaluation générale de la formation est individuelle. Dans les cours observés seulement un d’entre eux propose des activités collectives qui ne dépassent pas plus 30% du total de l’évaluation (débat sur un document ou sur les produits rendus par les étudiants à travers le forum de discussion). 

Les sessions de vidéoconférence sont rarement proposées au début et à la fin du semestre. Mais d’après les témoignages d’enseignants et de la responsable de la gestion du programme académique, seulement 10% des cours en opération utilisent les séances de visioconférence. Cette modalité a graduellement diminué depuis la mise en marche du programme. La raison invoquée est que très peu d’étudiants assistent aux séances, en général parce que les horaires ne leur conviennent pas ou parce que cela implique le déplacement jusqu’à un des centres régionaux, pas toujours à proximité. Dans notre corpus, seulement un cours utilise ce média.  

Tous les cours du LED sont rythmés par les semestres du calendrier du système en présentiel de l’université de Guadalajara. En ce qui concerne les délais pour rendre les devoirs, ils sont fixés au début du semestre avec le programme du cours. La flexibilité accordée pour pouvoir avancer ou différer après la date dépend du professeur. Dans notre corpus, le cas s’est présenté une seule fois : un professeur a permis à une étudiante de rendre tous ses devoirs à la fin du semestre pour des problèmes de santé. L’enseignant [RT] nous dit «je vous avoue que cela m’a créé pas mal d’ennuis avec AVA qui m’exigeait absolument l’évaluation de K., à chaque module, et ne me permettait pas de continuer. J’ai dû appeler le concepteur plusieurs fois pour me dépanner ».

Les programmes et contenus des cours sont disponibles en ligne au démarrage du cours et restent accessibles pendant tout le semestre et éventuellement quelques jours après. Depuis deux ans, le conseil académique a décidé de ne pas faire de changements de contenus au milieu du semestre. 

Les étudiants

Ils sont dispersés spatialement, 88 % dans l’état de Jalisco, 9 % sont répartis dans le reste du pays et seulement 3 % sont des étudiants d’Amérique Latine.  Le public ciblé par LED est constitué des personnes qui ne peuvent pas suivre une formation présentielle pour des contraintes de temps ou de distance. D’après les données fournies par l’administration « soit une grande partie sont des jeunes qui viennent de sortir du baccalauréat ou alors des gens qui dépassent la quarantaine avec une stabilité professionnelle dans l’éducation publique ou privée  et qui souhaitent prendre le LED pour faire mieux leur travail ou progresser professionnellement »
 Cette situation est souvent rattachée au système des bourses, produit des accords passés entre l’université de Guadalajara et diverses institutions publiques tel que la SEC
, le DIF
, etc.  

Les profils professionnels des apprenants sont très diversifiés, de même que leurs motivations pour cette formation. Des gens actifs ou inactifs dans le marché du travail qui n’ont pas eu l’occasion de faire une maîtrise ou qui se sont arrêtés en chemin pour des contraintes familiales ou économiques. Par exemple, des femmes au foyer qui avaient arrêté leurs études pour élever leurs enfants. Des gens qui ont du commencer à travailler et interrompre leurs études, la plupart pour des  raisons économiques. De jeunes célibataires qui poursuivent leurs études après le lycée et qui souhaitent travailler et s’orienter vers la voie de l’enseignement en parallèle. Des personnes en exercice qui cherchent une ascension professionnelle par le perfectionnement ou l’acquisition des compétences dans l’enseignement. Il y a même des étudiants qui ont déjà une maîtrise (25%) ou un troisième cycle (13%). Pour un nombre beaucoup plus réduits, se sont des jeunes qui n’ont pas été acceptés à l’université conventionnelle, etc. Des raisons d’éloignement géographique pour prendre une formation présentielle sont aussi évoquées, pour ceux habitant dans les villages loin des centres urbains (12%). Cette hétérogénéité est mise en évidence par la lecture des messages postés, par la diversité des formes d’expression qui révèlent un régionalisme, par l’orthographe, par les différences de vocabulaire générationnel.

En ce qui concerne le point d’accès au dispositif et le niveau des connaissances sur l’usage de l’ordinateur et d’Internet, les 69 étudiants ayant répondu à notre questionnaire nous indiquent qu’ils accèdent au dispositif de la manière suivante:

	Lieu d’accès d’étudiants

	20%
	Uniquement à la maison

	42%
	Uniquement au travail

	10%
	A la maison et au travail

	15%
	Uniquement au cybercafé

	9%
	Au cybercafé et au travail

	4%
	Autre (chez un familier ou un copain)


En mettant en perspective ces données avec l’accès à Internet et la possession d’un ordinateur dans les foyers mexicains, nous voyons comment les personnes qui accèdent depuis leur domicile sont encore peu nombreuses, pour une formation totalement en ligne. De nombreux participants travaillent à plein temps et accèdent à AVA durant leur temps de travail ou bien restent quelques heures après leur horaire journalier. Notons que 15% (pour la plupart entre 17 et 25 ans) des participants accèdent à cette plate-forme éducative uniquement depuis les cybercafés
. 

Par rapport à ce que les étudiants de LED estiment eux-mêmes leur niveau de connaissance pour l’utilisation de l’ordinateur et d’Internet avant d’entrer à la formation, ils ont répondu de la façon suivante :

	Connaissances de l’utilisation de l’ordinateur et d’Internet

	Internet
	Ordinateur

	12%
	jamais utilisé
	8%
	Jamais utilisé

	36%
	Elémentaires
	35%
	Elémentaires

	34%
	Moyennes
	44%
	Moyennes

	18%
	Avancées
	20%
	Avancées


Nous avons été surpris par le nombre d’étudiants qui commencent la formation en ayant des connaissances élémentaires, voire même sans jamais avoir utilisé un ordinateur auparavant. D’autant plus que, dans la documentation d’inscription à LED, des informations précises sur les compétences minimales de bureautique et d’accès à Internet sont explicites.

Les enseignants

Les professeurs sont inscrits de manière formelle  au système d’université virtuelle, de deux façons : la première est administrative pour pouvoir recevoir leurs salaires en fonction des heures assignées et, la seconde, pour faire partie du conseil académique du cours qu’ils assurent.

Pour cette formation, les enseignants viennent de diverses facultés de l’université de Guadalajara dans sa modalité conventionnelle. Très rarement ils sont issus d’autres universités ou du monde de l’entreprise. Dans notre corpus, 11 enseignants sont issus du présentiel de l’université de Guadalajara, 2 sont professionnels dans la  formation continue pour un organisme de formation privée et 3 proviennent du système conventionnel d’autres universités. 

Les professeurs de LED sont soumis à des évaluations périodiques par le monitoring et les rapports du système sur leur réactivité et opportunité pour répondre aux étudiants, sur leur style de tutorat et sur la ponctualité des évaluations, entre autres. L’administration adresse des questionnaires aux étudiants pour connaître leur opinion sur le cours, les services administratifs, les professeurs et le dispositif. En outre, ces rapport sont égalemente appliqués aux étudiants, par exemple, s’ils envoient leurs dévoirs hors délais, le système expédie un rapport à l’administration et au professeur parallèlement.  
Aperçu du dispositif AVA.

Antécédents et caractéristiques 

 AVA a été développé par les concepteurs de l’UDGVirtual en 2000 et a commencé à fonctionner en 2002 avec la formation du LED. C’est un des enseignants de LED qui a pris l’initiative de créer une plate-forme plus adaptée aux besoins de l’UDGVirtual.  AVA est censé être le seul élément qui permette le suivi pédagogique et la communication. Dans les manuels d’utilisation, nous trouvons  la définition suivante : « un espace numérique où interagissent les aspects pédagogiques, relationnels, sociaux et affectifs, qui, adéquatement intégrés, aident l’étudiant à apprendre mieux et de manière diversifiée, incorporant des éléments du contexte social, professionnel et personnel »

D’après les documents de conception, le dispositif est une réponse à de nouveaux modes d’apprentissage et de recherche. L’accent est mis sur l’optimisation des relations qui s’établissent entre les contenus, les professeurs, les étudiants et le dispositif. Celui-ci est structuré en quatre espaces » (Chan Nuñez, 2003): 1) Espace d’information, où se trouvent les contenus et les instructions pour travailler, les activités d’apprentissage ; 2) Espace de présentation, où pourraient être publiées et socialisées les productions des étudiants (qu’elles soient collectives ou individuelles) ; 3) Espace d’interaction, où les étudiants se rencontrent de façon synchrone ou asynchrone et peuvent communiquer et coopérer ; 4)Espace de production, où se trouvent les outils pour le développement des travaux de recherche d’informations, etc. 

Des relations transversales entre ces espaces construisaient différentes possibilités : par exemple, l’étudiant doit réviser les consignes données pour l’activité en cours (espace d’information), pour ensuite faire appel aux outils proposés pour télécharger les matériaux indiqués, puis rédiger un texte relatif à ces matériaux (espace de production), puis envoyer sa production, puis attendre les commentaires d’autrui sur son texte (par via de l’espace d’interaction) pour enfin, fermer la boucle et recommencer constamment, pas forcement dans l’ordre décrit ci-dessus.

Avec l’initiative d’utiliser un logiciel ouvert,
 l’UDGVirtual a marqué une tendance pionnière dans les universités à utiliser des logiciels libres. Quant à la formalisation pour l’édition, AVA est réalisée en XML SCHEMA pour la réalisation du langage de l’étiquetage. La structuration des cours a été faite selon les préconisations proposées par EduCA.
 En ce qui concerne l’interopérabilité entre systèmes AVA est liée au METACAMPUS qui travaille intégralement sur SCORM
 et c’est un Intranet pour la gestion des formations à l’UDGVirtual. Le METACAMPUS permet aux étudiants et aux professeurs d’entrer dans leurs cours sur AVA et d’accéder aux ressources pédagogiques ainsi qu’à differents services. 

AVA comprend un système qui va par ordre hiérarchique et par fonction. A savoir, le gestionnaire a accès à certains modules, le professeur titulaire a le plus grand nombre des permissions, et le professeur adjoint a seulement les permissions qui lui sont accordées par le titulaire. Ce dernier peut décider quelles autorisations il donne à quels professeurs adjoints dans son cours. Par exemple, il peut autoriser temporairement un autre collègue d’accéder à son cartable numérique, pour récupérer un devoir d’un étudiant, ou alors l’autoriser à placer sur le serveur les contenus du cours. 

Pour commencer les cours

Une fois réalisée l’identification pour accéder aux cours, apparaît un message personnalisé de bienvenue et des informations concernant l’équipement informatique requis pour une utilisation optimale de la plate-forme, l’option de déconnexion, le calendrier des visioconférences et l’accès à des lectures d’information générale sur AVA telle que les concepts basiques, les applications d’Internet, etc.

Pour le professeur ou le tuteur, les actualités sont différentes. Il s’agit par exemple, des messages envoyés par l’administration, des réunions académiques, ou autres. Cependant, on y trouve également les questions des étudiants au sujet de leurs cours dans l’attente du correspondant.

 La section de l’administrateur, encadré en bleu dans la partie supérieure, est réservée à l’enseignant titulaire du cours ou, à un coordinateur assigné et autorisé par le titulaire. Dans cette section, il est possible de faire des changements concernant toutes les sections du cours, de personnaliser l’interface, rédiger des rapports, gérer les autorisations pour les tuteurs ou autres, faire des sauvegardes, etc.

 Présentation des outils

	Ressources (Acervos)




	C’est la base de données principale du cours. Il y a un outil de recherche par domaine. Il est classé en : documents, glossaire et objets pédagogiques. Pour chaque unité, il existe les ressources documentaires et les sites web recommandés. Les professeurs et tuteurs ont des accès pour discuter de l’inclusion de documents. Les étudiants peuvent ajouter également des ressources.  (Sites, documents, images et glossaires)


	Cartable numérique (portfolio)
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	Est consacré au suivi académique et à l’évaluation. Une fois que l’étudiant a rendu ses devoirs, il va automatiquement au cartable numérique. Seul l’étudiant voit le sien (devoirs envoyés ou à envoyer). Cet outil a une fonction qui s’appelle « socialisation », avec l’objectif de pouvoir discuter d’un devoir rendu par un étudiant. L’habilitation et la configuration de cette fonction dépendent uniquement du professeur titulaire du cours. Elle peut être accessible à n’importe quel moment de la formation et peut concerner tous les étudiants. Elle peut permettre également de rendre accessible à certains élèves les devoirs de leurs pairs selon des critères de filtrage que l’enseignant aura définis. Ainsi, ceux des élèves qui auront terminé et rendu leurs propres devoirs y auront accès, par exemple. On peut aussi solliciter une discussion préalable sur un sujet avec les pairs avant le dépôt des devoirs individuels. Le professeur a la possibilité de visualiser qui a discuté avec qui au sujet d’un devoir et d’organiser cet espace pour gérer les évaluations : activités qui manquent de commentaires, activités rendues par unité, activités non évaluées, état général des cartables numérique, etc.


 Souvent, les commentaires du cartable numérique sont à l’origine de la création d’un thème dans le forum de discussion, mais le passage des commentaires vers le nouveau forum n’est pas automatique. Il faut alors répéter les commentaires pour tous les autres membres du groupe. Pour les enseignantes, cet espace est le plus riche pour l’échange des connaissances.  

	Évaluation

(evaluación)
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	En tant qu’étudiant, il est possible de visualiser la fiche d’évaluation avec le détail des notes pour chaque activité du programme, ainsi que l’évaluation des participations dans le forum et l’apport dans les ressources numériques, à la fin des cours l’évaluation finale apparaît.

Pour le professeur, apparaît une colonne par unité à évaluer et une pour le concentré général du cours par étudiant. Il peut naviguer entre les différents groupes assignés. Il est possible de configurer depuis le début du cours les pondérations pour chaque activité d’apprentissage, dans la mesure ou les colonnes par unité se remplissent, À la fin du cours, AVA suggère une note pour chaque étudiant. 


Dans la pratique, aucun des professeurs rencontrés n’a ratifié l’évaluation suggérée par le logiciel, mais la plupart pensaient toutefois que, le fait de systématiser le parcours d’un étudiant dans toutes les activités d’apprentissage était un excellent repère. Ainsi à la fin du cours, dans l’espace du professeur, apparaissent deux évaluations, celle conseillée par AVA et celle finalement assignée. 
	Participants

(participantes)
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	Outil comprenant la liste des élèves et leurs courriers électroniques par groupe, ainsi que le lien pour accéder aux pages personnelles de tous les participants. Il est possible de sélectionner tout le groupe pour envoyer massivement les messages, ou de choisir certains étudiants, ou encore d’envoyer un message à un étudiant en particulier.


	Questions
 (dudas)
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	Cet outil permet d’envoyer les questions et de visualiser les réponses. Il y a aussi des interrogations fréquentes par unité et concernant la méthodologie du travail. Les réponses sont organisées par thème et selon la chronologie des questions posées. Le professeur a la possibilité d’habiliter ou non cet espace dans la conception du cours. 




	Agenda
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	Outil pour afficher les événements prévus dans la semaine en cours : anniversaires, activités à rendre, visioconférences, etc. Les étudiants ne peuvent pas ajouter eux-mêmes des événements, l’accès étant réservé aux tuteurs ou à l’enseignant titulaire.


	Forums de discussion




	Le forum de discussion est un outil, à la fois, de médiation sociale et de support pour la production et l’évaluation des activités d’apprentissage dans la formation. 


Cet outil est central pour permettre les échanges interpersonnels, même si ce n’est pas l’unique outil permettant des échanges dans le dispositif, mais c’est la seule pour les échanges collectifs en AVA.

 Au début de la formation, un forum de discussion appelé Café a été créé pour que les étudiants puissent discuter sur n’importe quel sujet, en dehors des cours. Du point de vue des concepteurs, il a été créé pour rejoindre trois objectifs  « soutenir le processus dynamique de la communication de groupe à distance, faciliter les interactions humaines et encadrer la dynamique des groupes ».

Dans le forum Café, on pouvait aussi utiliser la vidéo et le son, mais ces fonctions étaient très peu utilisées car, fréquemment, la capacité de la connexion Internet des étudiants ne permet pas une utilisation optimale des ressources. Le concepteur réagit [EV] : « Malheureusement le café a été supprimé car cet espace demandait énormément de place dans notre serveur. Hélas, les contenus pédagogiques du forum ont prédominance sur la détente. De plus il était vraiment très peu utilisé ».  Voici les types d’aperçus possibles pour le forum de discussion :

 Vue générale par schéma

Ne sont seulement visibles que le message à l’origine du thème, le nombre total de messages et le nombre de visites du forum, ainsi que le dernier message  posté, avec la date et l’heure.

Vue de tous les messages. 

Sur la marge gauche apparaissent tous les messages par ordre chronologique avec les indications de l’auteur (le lien hypertexte de l’auteur conduit à sa page personnelle), le thème ou sous thème, la date, l’heure. La longueur de la page est consacrée au message et sur la marge droite apparaît : 

· Chercher un message ou envoyer un nouveau message. 

· Le nombre de pages et la localisation de la page actuelle.

· L’indicateur d’évaluation et l’option d’effacer les messages sont visibles uniquement pour les professeurs.

· Répondre au destinataire. 
· Envoyer un courrier électronique à l’auteur du message avec la possibilité de joindre des fichiers.

En outre, le professeur a la possibilité de modifier certaines configurations :

1) Les participants peuvent être seulement étudiants, les professeurs étant spectateurs, ou alors, seulement professeurs et tuteurs, les étudiants étant spectateurs. Dans les cours observés, ces cas ne se sont pas présentés et d’après la responsable administrative, ils sont très peu fréquents. 

2) Différents types de rapports peuvent être envisagés à savoir : statistiques du nombre de messages livrés et reçus par élève et par thème, recherche des messages par auteur, date, titre, mots contenus dans les messages.

3) Lors de la création d’un thème dans le forum, il est faisable de sélectionner les groupes admis à participer.

4) Souligner le nombre maximal de commentaires que peut accepter le forum.

Généralement la fermeture des forums est décidée par le professeur, soit parce qu’il considère que la discussion est arrivée à maturité, soit parce qu’il est temps de passer au contenu suivant. Dans les quatre forums observés le professeur fait quelques commentaires de clôture et prévient que le forum va fermer et restera ouverts à la lecture seulement pour des consultations éventuelles. 

Les pages personnelles
Les étudiants et les enseignants peuvent créer leurs pages personnelles avec les informations qu’ils souhaitent partager.
 Elles sont aussi appelées pages de présentation personnelle. Ils ont le choix entre dix formats préconçus, pour mettre une photo et écrire en quelques lignes des informations sur : sa famille, son histoire académique, sa vocation, sa personnalité, son projet de vie et ses centres d’intérêt (hobbies).  Les formats pour exprimer des informations sur soi sont très structurés et le travail de design est plutôt austère. Les étudiants se limitent à fournir brièvement les données demandées, cependant, il est toutefois, possible de déceler certains éléments concernant les profils socio-économiques et la personnalité des étudiants.

En ce qui concerne la photo, dans notre corpus environ 30% d’étudiants se soucient de la mettre à jour et d’actualiser leurs informations personnelles. Un peu plus de 35% n’affichent pas leur image mais choisissent un dessin parmi la galerie disponible dans le format prédisposé. Dans de très rares cas, ils placent la photo de leur chien ou de leur bébé ou encore un paysage. Voici quelques dessins issus de la galerie.

Les résultats de la recherche en quelque mots 
Nous avons mis en évidence les différents outils de médiation de contenus ainsi que le postulat d’anticipation pour l’usage de AVA. Nous soutenons que, l’usager avec ses a-priori, ses projets et ses motivations, manifeste et laisse la trace de son inscription matérielle dans cette organisation spatiale qu’est AVA. Chacun, avec son parcours individuel, ses échanges quotidiens et les dynamiques collectives fait, en quelque sorte, une réécriture de cette anticipation de l’usage. 

AVA, en tant qu’objet culturel et médiatique, est un élément qui entre en jeu dans cette situation communicationnelle et pédagogique. Donner ce statut d’objet culturel et médiatique nous a permis de considérer ce dispositif comme un élément dans cette situation, mais aussi comme un moyen qui véhicule les différentes représentations des usagers.  En effet, malgré la structuration de ce dispositif, les pratiques témoignées par les étudiants et les enseignants, nous permettent de défendre l’idée que les médiations humaines sont déterminantes dans cette situation d’apprentissage pour que l’inscription matérielle de cet objet soit possible car, avec leurs pratiques individuelles ou collectives, ils construisent l’appropriation ou non du dispositif.

Pratiques et phénomènes de construction de l’usage

L’interaction avec le support d’inscription, de lecture, de stockage et de communication qu’est AVA, l’intention d’échanger pour apprendre et les différentes formes de se débrouiller pour s’approprier cet objet sont le résultat d’un métissage des significations par rapport au dispositif, au savoir, à autrui et aux autres médias de la vie quotidienne des acteurs de la formation. 

Dans notre analyse des forums de discussion, des traces de l’interrelation d’AVA avec d’autres médias ont été vérifiées par l’usage de la visioconférence, les chats commerciaux SMS et le téléphone qui viennent compléter le suivi académique des cours, mais aussi interférer dans les discussions du forum. Nous avons inscrit cette co-existence des médias dans les phénomènes à la fois d’hybridation et de complémentarité. Hybridation du fait que la communication synchrone de la visioconférence de chats se greffe sur les messages électroniques à caractère différé des forums de discussion. Cohabitation des régimes temporels asynchrone et synchrone. Quant à la complémentarité, on constate que ces moyens coexistent dans l’enseignement en ligne. Nous observons ici comment les caractéristiques temporelles et spatiales propres à chaque média se conjuguent.  

Les étudiants avouent qu’ils affrontent des difficultés à se repérer dans l’ensemble des espaces du dispositif, et afin de mémoriser les parcours, ils font appel à la transcription. Nous constatons que le support numérique n’a pas remplacé le cahier ou l’imprimé. Ils ont déclaré transcrire sur leur cahier ou sur des feuilles imprimées leurs procédés avec AVA, pour être opérationnels dans la navigation et la reconnaissance de chaque espace. Ils font appel à des objets et des procédés qui les rassurent et qu’ils maîtrisent déjà. Nous retrouvons de nouveau le phénomène de complémentarité. Le phénomène de filiation est également présent, c’est-à-dire l’emploi d’anciens et de nouveaux outils. 

Les apprenants témoignent également de besoin d’imprimer les matériaux des cours. Même si officiellement le programme établit le "tout en ligne" et ne fournit pas de polycopies. Nous constatons l’attachement à la matérialité de l’imprimé pour: « souligner sur papier pour préparer mes résumés », « avoir mes copies avec moi et lire dans les transports », « avec le matériel sur papier, je peux mesurer le volume et m’organiser en conséquence ». 

Il semblerait que la nécessité d’avoir une version papier, non seulement relève d’un usage pratique – pour souligner, gagner du temps de lecture dans les transports – mais aussi s’attache au caractère tangible, qui est plus rassurant par rapport à leur conception de l’acte d’apprendre. Ainsi, avoir les copies avec eux, les transporter, prendre bien conscience de la quantité des matériaux à lire pour s’organiser, processus qui sur l’écran sont moins évidents. Bien qu’avec l’expansion de l’ordinateur portable et le PDA
 ces processus puissent être plus faciles qu’avec un ordinateur à la maison, ces médias sont encore loin d’être accessibles à la population moyenne. 

En ce qui concerne les représentations par rapport à AVA, à leurs propres pratiques et à l’interaction sociale que le dispositif permet d’établir, nous pouvons résumer nos résultats de la façon suivante :

Pour les enseignants, l’usage du dispositif se révèle une mesure incontournable pour la modernisation de l’université. L’usage de TIC aide également à accomplir la mission de l’université, les critiques à l’égard de TIC étant plutôt exceptionnelles. Nous avons souscrit à ces discours dans une certaine idéologie pro-modernité, ainsi leur rôle d’éducateur en ligne prend une forme de « contribution à la modernisation de l’université afin qu’elle accomplisse sa mission et sa responsabilité sociale ». « Une façon de pas rester en retard par rapport à l’entourage et face au progrès technologique »
Par rapport à la conciliation de l’enseignement en ligne et la vie quotidienne, les avis des enseignants sont partagés entre la commodité apportée par la liberté temporelle et les contraintes dans la vie privée et familiale. 

Les opinions des enseignants sur AVA ont mis en avant trois avantages : il est entièrement en espagnol
, il est simple et il accorde aux enseignants de la facilité pour construire les cours. Ils sont satisfaits des possibilités qu’apportent le cartable numérique et le courrier électronique. En revanche, la plupart des professeurs considèrent AVA comme « inachevé », notamment pour les outils de communication qui devraient s’améliorer. Les principales critiques sont destinées au forum de discussion et l’absence de chats, intégrés à l’outil. Une trouvaille intéressante concerne la section des "questions" qui est perçue par la plupart des enseignants comme un déclencheur d’interaction sociale.

Du côté des étudiants, en effet, le rapport à AVA est très varié. Il balance entre le fonctionnel et le magique. 40% de notre corpus ont fourni une définition proche des fonctionnalités. 23% ont émis une comparaison avec d’autres médias ou objets de la vie quotidienne. 17% lui accordent un pouvoir démesuré et parfois magique. 20% incorporent dans leurs définitions des caractéristiques à la fois fonctionnelles, de pouvoirs démesurés ou magiques tels que « une fenêtre pour le cybermonde ». 

Un autre constat est celui de l’acquis des compétences, que les apprenants jugent positif pour leur avancement professionnel. Comme si c’était une façon de se valoriser face à de nouveaux liens sociaux et de nouvelles opportunités. Quatre savoir-faire ont émergé et sont vécus comme quelque chose de très positif, grâce en partie à l’apprentissage en ligne. Apprendre ou améliorer l’utilisation d’Internet, être mieux organisé et discipliné dans les formes de travail, améliorer l’utilisation de l’ordinateur (bureautique) et améliorer les compétences rédactionnelles.

En ce qui concerne l’expérience des étudiants dans la formation en ligne, leur pratique oscille constamment entre gratifiante et angoissante, ce témoignage montre bien la rupture cognitive et sociale du fait des transformations des modes d’écriture et de lecture à l’écran et de la dimension temporelle asynchrone. « Je crois que nous sommes en permanence entre deux sentiments, la satisfaction d’avancer et apprendre d’une nouvelle façon [...] mais aussi l’angoisse face à de nouvelles formes de travail, devant l’écran, un peu isolé ». 

  Les pages personnelles des étudiants, nous ont permis d’avoir des informations sur leurs motivations. En ce qui concerne l’analyse de la section « mon projet de vie et ma vocation », environ 50% des étudiants sont à la recherche d’une progression personnelle et d’une ascension sociale. La formation de LED en soi occupe une place importante dans leur projet de vie, car elle est souvent présentée comme un moyen de réussir une amélioration dans leur vie ou bien pour le désir de contribuer à résoudre des problématiques dans leur entourage.
 Les projets liés à la formation de LED s’articulent régulièrement autour de raisons prioritaires dans un projet de vie individuel et en liaison avec la situation sociale. Nous confirmerons ici, que le choix d’une formation à distance, convient mieux aux gens plus mûrs avec un engagement professionnel et familial et avec peu de temps pour suivre une formation présentielle. A voir la façon dont les étudiants se présentent eux-mêmes et dont ils intègrent cette formation dans leur vie, nous convergeons avec les travaux réalisés sur l’autoformation.
 
Formes d’interaction sociale

En ce qui concerne l’interaction sociale établie avec AVA, la grande majorité des étudiants a convergé avec l’idée qu’ils voulaient se rapprocher davantage des autres. Cette recherche manifeste de proximité nous amène à confirmer notre hypothèse de départ pour le collectif d’étudiants. Ceux-ci expriment des sentiments de solitude et de frustration face à l’écran et voudraient plus de « chaleur humaine ». 

La plupart des enseignants observent une interaction sociale pauvre entre les étudiants mais, occasionnellement, il y a des forums de discussion très dynamiques en échanges et expériences collectives. Les éléments mis en avant pour expliquer ces interactions perçues comme "inhabituelles" sont le type d’activité ou la personnalité des étudiants. Ce qui est en cause pour une interaction sociale plus riche, ce sont les propriétés de la plate-forme, la personnalité des étudiants, leur disposition à travailler en équipe et leurs compétences en expression écrite. 

Dans l’analyse des interactions sociales, nous avons constaté que différents facteurs entreraient en jeu. La structuration et les caractéristiques du dispositif, les styles de tutorat, le type d’activités et d’orientations pédagogiques. L’interaction privilégiée est celle du professeur et de l’étudiant, en dépit des échanges orientés vers la création des communautés d’apprentissage.

Cependant, un forum de notre corpus [FD3] est particulièrement différent, le professeur a proposé une activité en équipe et montré un style de tutorat favorisant une motivation psychoaffective et une qualité d’écoute vers les apprenants. Nous avons pu constater des moments forts d’échanges, une cohésion de groupe et une certaine initiative de la part des étudiants dans la coordination pour effectuer la tâche. Peut-être, y a-t-il là une piste pour la création des « communautés d’apprentissage » ? En tout cas, ce forum illustre bien l’influence mutuelle entre la médiation technique et la médiation sociale. Les interactions sont irrémédiablement influencées par la structuration du support mais c’est la médiation humaine qui, en quelque sorte, a le dernier mot.

Entre discours et pratiques effectives, quelle convergence ?

Il semblerait qu’aussi bien les discours institutionnels que ceux des étudiants et des professeurs témoignent d’une volonté de changement. Pour les apprenants et les enseignants, c’est par curiosité, pour suivre le progrès technologique, pour la recherche de nouvelles méthodes, pour avoir une reconnaissance sociale, pour évoluer dans l’institution ou dans le milieu professionnel ou bien par déception du présentiel. Ce changement est exprimé, par exemple, sous la forme d’une crainte de « rester en retard par rapport à l’entourage et face au progrès technologique ». Pour sa part, le modèle académique de l’UDGVirtual insiste sur la préconisation du changement.

Nos constats sur les pratiques informationnelles, communicationnelles et culturelles avec l’usage d’AVA ont conduit à conclure que les cours en LED témoignaient de formes d’organisation du travail, d’orientations pédagogiques et de types de relations propres à la modalité présentielle. Pratiques qui émigrent vers l’environnement numérique dont les fonctions, bien qu’elles soient l’objet d’une médiatisation, ne sont pas vraiment innovatrices. La littérature est unanime au sujet de la transposition de l’expérience du présentiel dans l’enseignement en ligne dans le milieu universitaire.

Notre approche de l’histoire des techniques à l’université témoigne que depuis bien longtemps les discours sur les TIC avaient tendance à mobiliser, avec beaucoup de facilité, de grands espoirs. Ainsi, le modèle académique de l’UDGVirtual n’a pas fait preuve d’exception, il véhicule explicitement un refus des modèles traditionnels pour adopter le changement et constituer des « communautés d’apprentissage », traduits par : donner un rôle central à l’apprenant pour que le professeur soit seulement un accompagnateur, générer des dynamiques collaboratives, préconiser la neutralité du dispositif et développer l’autonomie de l’apprenant.

Finalement, il faut certainement souligner qu’en cinq ans de fonctionnement du LED, on peut témoigner d’une diminution progressive du taux d’abandons, des améliorations dans les forums de discussion et dans des formes d’accompagnement, entre autres efforts importants par une équipe toujours enthousiaste et qui sans doute ont contribué à ce que le LED continu à avoir une demande grandissante. Cependant, nous avons suggéré des aménagements à différents niveaux.

Sur le plan organisationnel de la gestion de la formation, un détachement progressif des calendriers scolaires du présentiel est en cours de discussion dans les comités concernés, car les questions administratives sont bien souvent à l’origine des entraves pédagogiques et communicationnelles.

Sur le plan pédagogique, une définition des conditions de production des cours en ligne, la nécessité d’une formation poussée des enseignants, un filtrage plus cerné des profils des candidats. Des mesures qui, à notre avis, contribueraient à une meilleure cohérence avec le modèle académique véhiculé selon l’individualisation des parcours et le choix des supports.

Sur le plan communicationnel une réflexion importante est à mener, notamment pour lutter contre le sentiment de solitude des étudiants et pour générer des échanges plus participatifs, une étude de la charte graphique de l’ensemble du dispositif, la promotion de formes de modération et d’accompagnement plus participatifs dans les forums de discussion et la proposition de regroupements mieux adaptés aux caracteristiques des étudiants. 







� Nous désignons par les sigles en espagnol LED (Licenciatura en educación social).


� AVA correspond au sigle en espagnol : Ambiente Virtual de Aprendizaje (environnement virtuel d’apprentissage), nous allons garder les sigles AVA car c’est par cette dénomination qu’est identifié l’UDGVirtal.


� Pour faciliter la compréhension du système éducatif au Mexique, notons que le système d’éducation Media correspond au niveau collège et baccalauréat et le Supérieur à la formation universitaire.  


� Site de l’UDGVirtual . http://www.udgvirtual.udg.mx/categoria.php?id=302Idem. 


� L’UDGVirtuelle se distingue parmi les universités publiques par une solide tradition d’offres de formation en enseignement à distance. Son colloque international, qui a lieu chaque année depuis 17 ans, est devenu un des espaces de réflexion et d’action de référence pour les praticiens du domaine au Mexique. http://www.udgvirtual.udg.mx/encuentro/ .


� Moreno Castañeda Manuel “Amplió UDGVirtual su cobertura durante el 2006” In Rapport d’activitées du recteur. http://udgvirtual.udg.mx/articuloB.php?id=279. consulté en février 2006


� Nous avons traduit par conseiller car il nous semble qu’en français ce terme recouvre mieux la dimension intégrative qui est donnée pour l’UDGVirtual à “l’asesor” qui, d’une certaine façon, recouvre le rôle du tuteur et de professeur. Cependant dans l’ensemble de notre travail nous avons considéré les termes d’ « enseignant » et de « professeur » comme synonymes.


� [GP] professeur de LED, rapporte : « Vous savez, il faut faire très attention à ce qu’au démarrage des cours les contenus et les instructions soient correctes, dans tous les sens, car beaucoup d’étudiants préfèrent imprimer ou télécharger tout l’ensemble depuis le début, et on ne va pas leur faire dépenser inutilement du temps et du papier. De plus, pour beaucoup, ils doivent se déplacer au cybercafé, ou s’organisent au travail ou chez un copain qui accède à Internet. On a eu pas mal de plaintes chaque fois qu’il a été nécessaire de faire des changements drastiques parce que le matériel ne correspondait pas ou parce qu’il y avait des erreurs ».


� Information recueillie dans l’entrevue avec le gestionnaire d LED. [MG E1]


� Direction d’Education et Culture du Ministère National.


� Institut qui met à disposition des centres d’accueils au niveau national pour le développement et l’aide à la famille.


� D’après l’étude de l’INEGI en 2006 au Mexique, les facteurs qui déterminent l’acquisition d’un ordinateur sont d’un ordre économique et sont conditionnées par le niveau de formation des parents. Ainsi, plus de la moitié des foyers ayant des revenus supérieurs à 25 fois le salaire minimum sont équipes d’un ordinateur. En outre, le cursus scolaire du chef de famille est important ; 50% des familles où l’un des parents a fait des études de maîtrise et particulièrement de troisième cycle, possèdent un ordinateur.  Concernant la connexion à Internet parmi les foyers qui ayant un ordinateur, en 2001, un peu plus de la moitié (53%, c'est-à-dire 1 440 399), soit uniquement 6,1% des foyers du pays, avaient un abonnement. Pour 2006, sur 5 545 667 foyers ayant un ordinateur en 2001, presque 50% comptent avec une connexion à Internet, soit le dixième des foyers mexicains. 





� Tutorial en ligne de AVA http://udgvirtual.udg.mx/propedeutico/. Rappelons que notre définition opératoire pour un dispositif d’apprentissage en ligne est l’ensemble des éléments et des espaces qui englobent à la fois des outils de médiation de contenus et des outils de médiation sociale conçus pour Internet ou Intranet dans un but d’apprentissage.


� MySQL, dans la version 4 http://mysql.com, PHP http://php.net version 4, APACHE de la série 1.3 http://httpd.apache.org et SALBOTRON, qui est le moteur de XSLT, dans sa version  http://gingerall.org.


�EduCA est une association civile qui rassemble des enseignants et des experts en technologies ouvertes qui ont pour propos le développement des environnements constructivistes d’apprentissage en ligne. Cette association analyse les standards proposés dans le marché et met à jour ses listings de règles et de principes pour le design des plates-formes éducatives. www.educaenlinea.org,


� http://www.udgvirtual.udg.mx/manual_estudiante/manualstudent.htm 


� Sachant qu’en France le portfolio est une notion qui peut prêter à polémique et controverse, nous l’avons traduit par cartable numérique, pour évoquer la même dimension d’un endroit où on peut enregistrer et transporter les devoirs ou documents de travail. Nous restons critiques face à la dénomination de cartable électronique, dans la mesure où cette appellation fait plus appel à une technique qu’à un format ; il nous semble que cartable numérique corresponde mieux aux objectifs de cet outil. Sur le site de la FING (Fondation d’Internet Nouvelle Generation) un rapport intéressant met en évidence la portée du cartable éléctronique dans le contexte des espaces numériques du travail.  http://www.fing.org/jsp/fiche_actualite.jsp.








� La traduction littérale est "doutes" mais nous avons préféré traduire en français par "questions". 


� Nous soulignons, au passage, que les pages personnelles de LED sont loin d’une personnalisation, d’une mise à jour et d’une création d’identité collective des sites des pages personnelles dans des domaines non éducatifs. Voir notamment les phénomènes identitaires forts qui ont été constatés dans les sites d’écriture des romans collectifs ou bien dans les pages consacrées aux journaux intimes où les usagers transposent la dimension intime qui était strictement réservé au journal-cahier à l’espace public d’Internet. Cf. deux traveux approfondissent ces terrains : Oriane Deseilligny (2006) et KLEIN, Annabelle (2002).  


� La généalogie de l’usage (Jouët, 2000) postule que celle-ci devient identifiable une fois dépassées les phases de la découverte et de la familiarisation. Mais, l’usage établi dans le temps existera qu’après sa transformation en objet social. Ainsi nous avons pu identifier dans notre corpus d’enquête le travail social d’ajustement de la pratique de même que les phénomènes pour la construction de l’usage : la filiation, l’hybridation et la complémentarité.





� Artefact à petite taille sur lequel il est possible de transférer des textes à lire ou à consulter.


� Et non en anglais comme antérieurement (Web CT)


� Rapellons que LED est une formation très orientée vers la vocation sociale.  


� Notamment avec celles d’Albero,(2002) et Serge Proulx (1988:151) qui met en avant la l’importance de la volonté des usagers pour s’approprier de chaque étape dans l’usage des TIC et souligne : « que se soi dans les groupes comme dans les individus, l’acquisition de connaissances théoriques, techniques et critiques pour maîtriser les techniques informatiques pour apprendre, vont très suivant chercher sa source dans le rapport symbolique qu’est accorde aussi bien à la formation que aux techniques à la formation ». 





� Larose (1999) ; Peraya (2001, 1999) ; Albero (2004) ; Jacquinot (2001) ; Perriault (2002, 2002b) ; Landry (2000).
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